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Un appel aux dons est lancé
Développer la recherche
sur le cœur des femmes
Les maladies cardiovasculai-
res sont huit fois plus meurtriè-
res que le cancer du sein chez
les femmes, soulignent des
spécialistes en lançant un ap-
pel aux dons pour un pro-
gramme de recherche sur le
cœur des femmes. Considérée
à tort comme l'apanage des
hommes, les maladies cardio-
vasculaires sont la première
cause de mortalité chez les
femmes. Pourtant elles restent
à la portion congrue en ma-
tière d'essais thérapeutiques
et de recherche.
Une femme sur trois meurt
d'une maladie cardiovascu-
laire, contre une sur 26 d'un
cancer du sein et pourtant el-
les sont moins bien diagnosti-
quées, bénéficient de moins
d'examens complémentaires
et sont moins bien traitées que
les hommes.
Face à ce constat d'un « risque
devenu majeur, trop ignoré
des femmes et trop sous-es-
time des médecins », Danièle
Hermann, deux fois opérée à
coeur ouvert, a décidé de lan-
cer un appel aux dons pour
mettre sur pied un programme

de recherche sur le cœur des
femmes, par le biais de sa Fon-
dation (www.fondation-recher-
che-cardio-vasculaire.org) abri-
tée par l'Institut de France à Pa-
ris.
« La proportion des femmes
dans les essais cliniques n'est
que de 30 % en moyenne »,
souligne le professeur Alain Si-
mon, chef du service de pré-
vention cardiovasculaire de
l'hôpital européen Georges
Pompidou. Une femme a 30 %
de chance en moins d'avoir
une angioplastie coronaire (in-
tervention pour déboucher
une artère), relève le profes-
seur Tabasspme Simon, phar-
macologue à la faculté cle mé-
decine Saint-Antoine à Paris.
Il en va de même pour certains
traitements ou examens.
Aujourd'hui les femmes ont
20 % de chance en moins que
les hommes de se voir propo-
ser un test d'effort et 40 % en
moins une angiographie. Une
situation qui n'est pas sans
conséquences : 55 % des acci-
dents cardiaques sont fatals
chez les femmes contre 43 %
chez les hommes.


